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Léger repli des taux d’inoccupation 
Selon les résultats de l’Enquête sur les 

logements locatifs (ELL) menée tous les ans 
par la Société canadienne d’hypothèques et de 
logement (SCHL), le taux d’inoccupation des 
appartements dans la Région métropolitaine 
de recensement (RMR) de Winnipeg a reculé 
de 0,2 point de pourcentage, passant de 1,3 % 
en 2003 à 1,1 % en octobre 2004. Il s’agit 
du niveau le plus faible observé depuis 1985. 
Sur un univers total de 53 660 appartements 
d’initiative privée, seulement 601 étaient 
inoccupés et prêts à louer au moment de la 
réalisation de l’ELL; l’an dernier, il y en avait 
717. Winnipeg affiche maintenant le troisième 
taux d’inoccupation le plus faible au pays, tout 
comme Québec; seules les RMR de Victoria 
(0,6 %) et de Sherbrooke (0,9 %) ont enregistré 
des pourcentages plus bas. 

Au cours des dernières années, plusieurs 
facteurs ont favorisé les marchés locatifs de 
la RMR de Winnipeg, ce qui a maintenu la 
demande forte et les taux d’inoccupation, bas. 
À l’échelle de la province, le bilan migratoire 
s’est redressé, et Winnipeg en récolte les 

fruits, car la plupart des nouveaux arrivants 
préfèrent s’installer dans un centre urbain. De 
ce fait, la capitale provinciale a enregistré la 
plus forte croissance démographique depuis la 
fin des années 1980. La hausse tient pour une 
bonne part aux immigrants internationaux, qui 
cherchent habituellement un logement locatif à 
leur arrivée. Par ailleurs, certains ménages âgés 
sans enfant profitent de l’ascension des prix 
sur le marché de l’existant pour vendre leur 

Taux d’inoccuption des appartements Octobre 2003

Zone Rate

1 Fort Rouge 1,1 %

2 Centennial 1,3 %

3 Midland 1,2 %

4 Lord Selkirk 2,5 %

5 St. James - Assiniboia 1,7 %

6 West Kildonan 1,9 %

7 East Kildonan 1,1 %

8 Transcona 0,9 %

9 St. Boniface 0,5 %

10 St. Vital 0,5 %

11 Fort Garry 0,3 %

12 Assiniboine Park 1,1 %

Graphique 1
Taux d’inoccupation, secteur privé 
Toujours légèrement au-dessus de 1 % 

WINNIPEG - PRIVATE SECTOR VACANCIES

Still hovering just above one per cent
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Faits saillants
 Dans la RMR de Winnipeg, le taux 

d’inoccupation des appartements 
d’initiative privée a légèrement diminué 
par rapport à 2003, reculant de 0,2 point 
de pourcentage, pour se fixer à 1,1 %, en 
octobre 2004.

 Le parc locatif de Winnipeg est demeuré 
relativement stable en 2004; un faible 
nombre de logements neufs y a été 
ajouté — une tendance qui devrait se 
maintenir puisque d’autres achèvements 
sont prévus en 2005.

 La demande de logements locatifs a été 
alimentée en partie par la reprise de 
l’immigration internationale. 

 Selon les prévisions, le taux 
d’inoccupation des appartements restera 
bas en 2005, augmentant un peu avec 
l’ajout de logements neufs, tandis que 
le loyer moyen devrait progresser plus 
rapidement que la majoration de 1,5 %, 
autorisée en vertu de la Ligne directrice 
relative aux augmentations de loyer. 

habitation et emménager dans un logement 
collectif. Au cours des dernières années, cette 
conjoncture a constitué l’élément moteur du 
secteur de la construction des copropriétés, 
mais nombre d’aînés optent maintenant 
pour la location, ce qui intensifie la demande 
de logements locatifs. Du fait de la rareté 
persistante d’inscriptions sur le marché de 
l’existant, il est difficile pour les locataires 
qui disposent des ressources financières 
nécessaires d’accéder à la propriété, à cause 
du choix limité et de l’alourdissement des prix. 
Conjugués au faible nombre de logements 
ajoutés au parc locatif, ces facteurs expliquent 
pourquoi le taux d’inoccupation de Winnipeg 
oscille aux alentours de 1 % depuis 2001, après 
avoir culminé à 6,6 % en 1991.

Resserrement du taux 
d’inoccupation dans les 
zones centrales 
Selon les résultats de l’Enquête, le taux 
d’inoccupation des appartements (toutes 
catégories confondues) dans les zones centrales 
est passé de 1,9 % en 2003 à 1,3 % cette année. 
Sur les 22 140 appartements recensés dans ce 
territoire, seulement 285 étaient inhabités et 
prêts à louer au moment de l’Enquête. Trois des 
quatre quartiers qui s’y trouvent ont accusé des 
baisses. C’est à Fort Rouge que le taux le plus 
bas (1,1 %) a été relevé. Seul le quartier de Lord 
Selkirk a enregistré une augmentation; de 1,6 % 
en 2003, le taux d’inoccupation y est monté à 
2,5 % en 2004 : une hausse de près de un point 
de pourcentage. Les taux varient d’une année à 
l’autre dans ce quartier, en raison du très petit 
parc d’appartements qu’il renferme. Puisque 
ce dernier ne représente que 7 % du total des 
appartements dans les zones centrales, une 
fluctuation, même très faible, du nombre de 
logements vacants peut avoir une incidence 
considérable sur le taux d’inoccupation global. 

Dans les banlieues, le taux d’inoccupation des 
appartements s’est légèrement détendu au 
cours de l’année écoulée, passant de 0,9 % 
en 2003 à 1,0 % en octobre 2004. Puisque les 
taux d’inoccupation étaient déjà faibles dans 
ces secteurs, il y avait peu de possibilités de 
variations. Celles-ci se résumaient donc à 
des fractions de point de pourcentage. Une 
exception : le secteur de West Kildonan, où 
le taux a grimpé de un point de pourcentage, 
pour atteindre 1,9 %, ce qui constitue le niveau 
le plus haut parmi les secteurs en banlieue. 
Dans ce quartier, l’univers des appartements 
locatifs a enregistré une augmentation nette 
de 3,8 % pendant l’année écoulée, par suite 
de l’ajout de logements neufs. L’expansion 
de l’offre a contribué au relèvement du taux 
d’inoccupation, malgré le rythme d’écoulement 
très rapide des logements neufs. Il est aussi 
possible que la hausse tienne en partie aux 

locataires qui ont accédé à la propriété, car 
le secteur de West Kildonan a également 
enregistré la plus vive hausse d’activité, en 
glissement annuel, sur le marché de l’existant. 
Pour sa part, le secteur de Fort Garry affiche 
toujours le taux d’inoccupation le plus faible de 
la ville, et l’année 2004 ne fait pas exception. 
Avec un taux d’inoccupation de 0,3 %, ce 
secteur ne comptait que 12 appartements 
inhabités sur un univers de 4 780 unités, au 
moment de la réalisation de l’Enquête. La forte 
demande de logements locatifs dans ce quartier 
tient notamment à sa proximité de l’Université 
du Manitoba. 

Forte demande de 
logements de deux 
chambres
Si l’on compare la proportion de logements 
inoccupés selon le nombre de chambres, le 
taux le plus faible se trouve dans le segment des 
appartements de deux chambres; sur un univers 
de 20 429 logements, 190 étaient inoccupés 
dans cette catégorie au moment de l’Enquête, 
soit 0,9 %. Il s’agit d’une variation très faible en 
glissement annuel, le taux s’étant établi à 0,8 % 
un an plus tôt. Dans la catégorie des logements 
de une chambre, le taux a légèrement glissé 
pendant la même période, passant de 1,5 % à 
1,2 %. À Winnipeg, les logements de une et de 
deux chambres représentent 90 % de l’univers 
des appartements locatifs. C’est dans la 
catégorie des logements de trois chambres que 
l’on a relevé la variation la plus forte : le taux y 
est passé de 0,3 % en 2003 à 1,9 % en 2004 - une 
hausse de 1,6 point de pourcentage. L’univers 
des logements de trois chambres étant toutefois 
très faible, de petites fluctations dans le nombre 
d’unités vacantes peut avoir de profondes 
répercussions sur le taux d’inoccupation. Pour 
leur part, les studios ont enregistré la plus forte 
baisse. De 2,7 % en 2003, le taux d’inoccupation 
y est passé à 1,4 % au moment de l’Enquête 
de 2004. Les gains enregistrés au chapitre 
de l’immigration récemment peuvent avoir 
contribué à la demande de studios, puisque la 

vaste majorité des nouveaux immigrants qui 
emménagent dans la ville sont âgés de 18 à 
24 ans, n’ont habituellement pas d’enfants, et 
cherchent l’hébergement le moins cher.

Si l’on compare les taux d’inoccupation des 
appartements selon les catégories de loyer, 
les taux les plus élevés se trouvent dans les 
fourchettes inférieures et supérieures de la 
gamme des prix. Dans le cas des logements se 
louant moins de 350 $ par mois, le taux s’est 
établi à 2,5 % en 2004, après avoir atteint 3,8 % 
en 2003. Il se peut que la demande dans cette 
catégorie reflète les caractéristiques peu prisées 
de ces logements généralement plus petits, 
anciens et susceptibles de présenter des défauts 
en matière de qualité. Néanmoins, une baisse des 
taux dans ce segment indique que la demande 
est à ce point forte que même les logements 
habituellement moins recherchés trouvent 
preneur. Dans la fourchette des loyers supérieure 
à 1000 $, le taux d’inoccupation, de 1,3 % en 
2003, est monté à 2,2 % en 2004. La hausse tient 
très probablement aux locataires à revenu élevé 
qui ont accédé à la propriété, grâce notamment au 
léger rebond du volume d’inscriptions courantes 
sur le marché de la revente. 

Poursuite de l’ascension des 
loyers
Dans la RMR de Winnipeg, le loyer moyen des 
appartements, toutes catégories confondues, 
s’est élevé de 2,5 % en 2004, passant de 
554 $ à 568 $ par mois. C’est un point de 
pourcentage de plus que le plafond imposé par 

Graphique 2
Nombre de logements locatifs

Ralentissement de la baisse depuis le milieu 
des années 1990
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WINNIPEG - RENTAL STOCK

Decline has slowed since mid 90's
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la Ligne directrice relative aux augmentations 
de loyer, qui avait été fixé à 1,5 % pour 2004. 
Compte tenu des conditions serrées sur 
le marché, on peut s’attendre à ce que les 
propriétaires bailleurs exigent le maximum 
permis par la Ligne directrice. Plusieurs 
facteurs ont contribué à faire en sorte que le 
pourcentage d’augmentation du loyer moyen 
soit supérieur à celui autorisé, entre autres 
les suivants : certains propriétaires bailleurs 
ont présenté des demandes à la Direction 
de la location à usage d’habitation afin de 
pouvoir exiger des hausses supérieures 
pour compenser la montée des coûts 
d’exploitation; les logements rénovés et 
réintégrés au marché peuvent se louer plus 
chers, car ils sont exemptés des dispositions 
de la Ligne directrice pour quelques années; 
l’ajout au parc locatif de logements neufs 
loués plus chers (parce qu’ils sont aussi 
exemptés des dispositions de la Ligne 
directrice). Un autre facteur a contribué 
à la hausse des loyers moyens : l’évolution 
de la composition de l’univers vers le haut 
de gamme, parce que ce sont généralement 
les logements locatifs peu coûteux qui sont 
condamnés ou démolis. 

Dans l’ensemble, les hausses de loyers 
observées en banlieue étaient quasi 
identiques à celles dans les zones centrales, 
bien que des variations aient été enregistrées 
dans certains quartiers. La plus importante 
de celle-ci a été relevée dans le secteur 
de West Kildonan, où le loyer moyen est 
passé de 592 $ par mois, à 619 $ — une 
hausse de 4,6 %. Comme il a été précisé 
antérieurement, des ensembles ont été 
achevés dans ce quartier en 2004. Les 
logements neufs, dont la plupart comportent 
deux chambres, affichent des loyers 
supérieurs à la moyenne, ce qui explique 
l’ascension du loyer moyen global. 

Les logements locatifs restent moins chers 
dans les zones centrales où la moyenne 
des loyers se situe à 530 $ par mois, 
comparativement à 595 $ en banlieue — un 
écart de 65 $. Généralement, le parc locatif en 
banlieue offre des logements de construction 
plus récente et en meilleur état, qui peuvent se 
louer plus chers que ceux dans les immeubles 
relativement anciens, situés dans les zones 
centrales. Par ailleurs, les zones centrales 
comportent une proportion plus forte de 
studios et de logements de une chambre en 
comparaison des secteurs en banlieue, ce qui 
pèse aussi sur la moyenne des prix. De tous 
les secteurs, c’est celui de Lord Selkirk qui 
affiche le loyer mensuel moyen le plus faible, 
toutes catégories confondues, soit 404 $. Pour 
leur part, Fort Garry et Assiniboine Park ont 
enregistré les loyers mensuels les plus élevés 
: 646 $. 

Diminution du parc locatif 
malgré la construction dans 
ce secteur
En 2003, 411 logements locatifs ont été 
commencés dans la RMR de Winnipeg, ce qui 
représente le chiffre le plus élevé depuis 1988. 
Au moment de l’Enquête sur les logements 
locatifs de 2004, 220 de ceux-ci avaient été 
achevés et ajoutés à l’univers. Toutefois, ces 
ajouts n’ont pas suffi à compenser les pertes. 
En effet, l’univers des logements locatifs de 
Winnipeg comptait 53 660 appartements lors 
de l’Enquête d’octobre 2004, soit 435 de moins 
qu’un an auparavant. Les pertes comprennent 
entre autres, 177 logements convertis en 
copropriété, 97 logements condamnés, 56 
unités démolies et 59, en cours de rénovation 
au moment de l’Enquête. Depuis 1998, le 
rythme de diminution du nombre de logements 
locatifs s’est toutefois ralenti, en comparaison 
du début des années 1990, époque où les pertes 
s’élevaient, en moyenne, à 500 annuellement, 
par suite des conversions en copropriété. 

Hausse des taux 
d’inoccupation des maisons 
en rangée situées dans les 
zones centrales
À Winnipeg, le taux d’inoccupation des 
maisons en rangée d’initiative privée a 
poursuivi son ascension en 2004, se situant 
à 1,6 % lors de la dernière Enquête, contre 
1,2 % en octobre 2003. La hausse a été plus 
prononcée dans les zones centrales, où le taux 
est passé de 1,6 % en 2003 à 3,5 % en 2004. 
L’univers des logements en rangée locatifs de 
Winnipeg est plutôt petit, particulièrement 
dans le centre, d’où la grande instabilité du 
pourcentage d’habitations inoccupées. Un 
taux d’inoccupation de 3,5 % dans les zones 
centrales signifie que 9 logements sont vacants 
sur un univers de 258, en comparaison de 4 au 
moment de l’Enquête de 2003. En banlieue, 
la proportion de logements inoccupés dans 
cette catégorie est demeurée pratiquement 
inchangée, passant de 1,1 % en 2003 à 1,2 % 
en 2004. En chiffres absolus, cette hausse 
représente un logement vacant de plus que 
l’an dernier. 

L’augmentation du taux d’inoccupation dans 
le segment des maisons en rangée tient pour 
une bonne part à la catégorie des logements 
de trois chambres et plus, où la proportion 
d’habitations vacantes est passée de 1,2 % à 
2,3 %. En contrepartie, le taux des maisons de 
deux chambres, de 1,4 % en 2003, est descendu 
à 0,3 % en octobre 2004. 

L’univers de maisons en rangée a enregistré 
une hausse nette de 35 unités pendant 
l’année écoulée pour se chiffrer à 1 302 en 

octobre 2004. Les habitations en rangée 
ne représentent qu’un peu plus de 2 % de 
l’univers locatif d’initiative privée de la RMR 
de Winnipeg; 67 % d’entre elles comptent trois 
chambres, et 25 %, deux chambres. La majorité 
(80 %) des logements en rangée à Winnipeg se 
trouvent en banlieue. 

À l’instar de ce qui a été observé sur 
le marché des appartements locatifs, la 
majoration du loyer moyen des logements 
en rangée locatifs a été supérieure au plafond 
autorisé dans la Ligne directrice. Le loyer 
mensuel moyen a bondi de 4,2 %, passant 
de 641 $, en octobre 2003, à 668 $, un an 
plus tard. Il se peut que la hausse tienne à 
l’ajout de logements neufs ou rénovés dans 
le segment haut de gamme. Le loyer moyen 
des logements de deux chambres n’a que 
légèrement progressé, soit de 5 $ pour se 
fixer à 592 $ par mois. En revanche, le loyer 
des maisons de trois chambres a grimpé 
de 5,9 %, si bien que les locataires dans ce 
segment doivent maintenant débourser, en 
moyenne, 40 $ de plus par mois. 

Détente des taux 
d’inoccupation dans le 
secteur des appartements 
d’initiative publique 
Pour la première fois en quatre ans, le taux 
d’inoccupation des appartements locatifs 
d’initiative publique a monté en 2004 dans 
la RMR de Winnipeg. Après avoir touché 
un creux (0,8 %) en 2003, il a grimpé de 
un point de pourcentage cette année pour 
atteindre 1,8 %. La hausse s’est fait sentir 
dans toutes les catégories de logements, 
et particulièrement dans celle des trois 
chambres et plus, ou le taux a bondi, passant 
de 0,4 % en 2003 à 2,7 % lors de la dernière 
Enquête. L’univers des appartements 
d’initiative publique a grossi durant l’année 
écoulée, ce qui explique sans doute en partie 
la progression du taux d’inoccupation. De 
13 760 unités en 2003, il compte maintenant 

Graphique 3
Taux d’inoccupation, 

secteur public 
Encore inférieur à 2 % en 2004
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WINNIPEG - PUBLIC SECTOR VACANCIES

 Remain under two per cent in 2004

Pourcentage de logements inoccupés (%)
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En 2004, la SCHL a élargi l’Enquête sur les 
logements locatifs pour y inclure une étude 

sur la disponibilité des habitations. Ce concept 
diffère de la définition habituelle de logements 
vacants, qui précise qu’un « logement locatif 
est vacant s’il n’est pas occupé au moment 
de l’enquête et qu’il pourrait l’être sur-le-
champ ». L’Enquête sur la disponibilité des 
logements vise à recenser les habitations 
locatives, occupées ou inoccupées, pour 
lesquelles un avis de déménagement officiel 
a été donné et aucun autre nouveau locataire 
n’a signé de bail. Il peut s’agir, soit d’un avis 
donné par le locataire de son déménagement 
prochain, ou d’un avis d’éviction. Aux fins 
de cette enquête, on a posé deux questions 
additionnelles aux répondants : Dans combien 
de logements, selon le nombre de chambres, 
les locataires ont-ils envoyé ou reçu un avis 
de déménagement? Combien ces logements 

Enquête sur la disponibilité des 
logements

292 appartements de plus, ce qui porte le 
total des logements à 14 052 dans cette 
catégorie, et représente une hausse globale 
de 2,1 %. Dans le secteur des maisons en 
rangée locatives d’initiative publique, les taux 
d’inoccupation n’ont pas progressé au même 
rythme; ils se sont élevés d’une fraction de 
point de pourcentage, pour passer de 0,6 % 
en 2003 à 1,0 % en 2004. Quant à l’univers 
des maisons en rangée d’initiative publique, il 
n’a pas beaucoup évolué.

Jusqu’à présent, les principaux indicateurs 
donnent à penser qu’en 2004, les résultats 

économiques pour le Manitoba et Winnipeg 
seront les plus élevés des quatre dernières 
années. L’accroissement des dépenses de 
consommation, des investissements de capitaux 
et des exportations a ranimé l’activité. 

À Winnipeg, les gains enregistrés depuis le 
début de l’année au chapitre de l’emploi se sont 
concentrés dans le secteur de la production, 
et particulièrement dans le segment de la 
fabrication. Cette tendance devrait se maintenir 
à l’avenir, car le redressement persistant de 
l’économie américaine entraînera une hausse 
des exportations du Manitoba en 2005 et de 

Survol de l’économie 
Le bilan migratoire positif se traduira par un flux régulier de locataires

ce fait, la croissance économique à l’échelle 
provinciale continuera sur sa lancée. Grâce à 
cette conjoncture, le taux de chômage restera 
bas. Les employeurs devront donc accroître 
les salaires afin de conserver leurs effectifs 
et d’attirer des employés qualifiés. Aussi, le 
taux de rémunération hebdomadaire moyen 
continue de croître à un rythme supérieur au 
taux d’inflation, ce qui raffermira la confiance 
des consommateurs tout comme les dépenses 
de consommation et favorisera la croissance 
économique. 

Le faible taux de chômage et la majoration des 
salaires inciteront par ailleurs les immigrants 
à venir s’installer au Manitoba à leur arrivée 
au Canada. Par suite de l’accroissement de 
l’immigration, il semble que le bilan migratoire 
provincial a amorcé un virage. Le marché 
de l’habitation, particulièrement celui de 
Winnipeg, bénéficiera de la relance de 
l’immigration, car la majorité des nouveaux 
arrivants devraient venir s’y installer. En 
2003, la population de la RMR de Winnipeg 
a enregistré un gain de 2 367 personnes au 
chapitre de l’immigration internationale, 
ce qui a amplement compensé la perte de 
729 résidents au profit d’autres provinces. 
Compte tenu de l’augmentation annuelle 
nette de l’immigration internationale 
prévue et du repli persistant de l’émigration 
interprovinciale, le bilan migratoire continuera 
d’étayer la croissance démographique et la 

se louent-ils? L’objectif de l’enquête vise 
à mesurer l’offre prochaine de logements 
locatifs (c’est-à-dire la disponibilité), en plus 
des appartements vacants. 

Dans la RMR de Winnipeg, le taux de 
disponibilité des appartements locatifs s’est 
établi à 1,8 %, un niveau de 0,7 point de 
pourcentage supérieur au taux d’inoccupation 
de 1,1 %. Dans la plupart des cas, le nombre 
d’unités disponibles ne dépassait pas de 
beaucoup le volume de logements vacants. En 
fait, la plupart des variations relevées selon le 
nombre de chambres et la zone se résumaient 
à moins d’un point de pourcentage. L’écart le 
plus important a été observé dans la catégorie 
des studios, où le taux de disponibilité s’est 
fixé à 2,5 %, et le taux d’inoccupation, à 1,4 %. 
Comme il s’agit de la première enquête de ce 
genre réalisée à Winnipeg, aucune donnée de 
comparaison n’est disponible.

formation de ménages, au cours de l’année à 
venir. Ces gains favoriseront particulièrement 
le marché locatif, car les immigrants 
choisissent habituellement de louer un 
logement à leur arrivée, et continuent à le 
faire plus longtemps que la population née 
au Canada.

Graphique 4
Manitoba - croissance économique

Les meilleurs résultats obtenus 
en quatre ans
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Graphique 5
Manitoba - migration nette

Les gains tiennent à l’immigration 
internationale
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Source : Statistique Canada, prévisions de la SCHL

Les renseignements, analyses et 
opinions contenus dans la présente 
publication sont fondés sur diverses 
sources jugées fiables, mais dont 
l’exactitude ne peut être garantie. Ces 
renseignements, analyses et opinions 
ne constituent pas des déclarations 
pouvant engager la responsabilité de la 
SCHL ou celle de ses employés.

Pour en savoir plus, communiquez avec :

Dianne Himbeault, MCIP

Analyste principal de marché

Téléphone : (204) 983-5648
Courrier électronique : 

dhimbeau@cmhc-schl.gc.ca
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Pendant les dix-huit derniers mois, la 
construction de logements locatifs a pris 

un nouvel essor à Winnipeg, et près de 800 
logements locatifs ont été commencés. La 
moitié de ceux-ci sont maintenant achevés, 
et la plupart ont trouvé preneur dans un 
délai de seulement un ou deux mois. Certains 
appartements étaient prêts à louer à temps 
pour le recensement de l’Enquête de 2004, et 
ces ajouts ont eu de légères répercussions sur 
les taux d’inoccupation, surtout daxns la zone 
ou la majorité des nouveaux ensembles ont 
été construits. Cette situation sera cependant 
temporaire. La demande reste en effet 
suffisamment forte pour permettre d’écouler 
les logements délaissés par les locataires qui ont 
emménagé dans les unités neuves. Avec d’autres 
achèvements prévus en 2005, l’apport de 
logements à l’univers locatif devrait commencer 
à dépasser les pertes. Toutefois, sur un univers 
total de près de 55 000 logements, ces ajouts 
auront encore des répercussions limitées sur 
les taux d’inoccupation. 

La croissance positive du nombre de ménages, 
alimentée par l’immigration, continuera d’exercer 
des pressions sur la demande dans l’ensemble des 
marchés de l’habitation, et particulièrement dans 
le secteur locatif. Un examen des chiffres sur 
l’immigration, selon le groupe d’âge, révèle que 
la catégorie des 18 à 24 ans affiche le niveau de 
migration nette le plus élevé. C’est par ailleurs ce 
groupe qui cherche habituellement les logements 
locatifs les plus abordables. Puisque le niveau 
d’immigration devrait demeurer élevé, grâce 
à la campagne dynamique visant à attirer des 
travailleurs par l’entremise du Programme des 
candidats des provinces, le marché de Winnipeg 
bénéficiera d’un flux de nouveaux locataires. 

Ces dernières années, les bas taux hypothécaires 
ont incité nombre de locataires à accéder à la 
propriété. Toutefois, avec la hausse escomptée 

Perspectives du marché locatif
Le marché demeurera serré l’an prochain 

des taux d’intérêt, les taux hypothécaires ne 
suffiront plus à atténuer les effets de l’ascension 
des prix. La combinaison de la remontée des 
taux hypothécaires et de l’élévation des prix 
exercera des pressions à la hausse sur les frais de 
possession. De ce fait, l’alourdissement des coûts 
du crédit hypothécaire pèsera sans aucun doute 
sur la demande de logements pour propriétaire-
occupant en 2005, surtout celle provenant des 
accédants, qui choisiront vraisemblablement 
de rester locataires. Par ailleurs, les acheteurs 
éventuels qui disposent des ressources 
nécessaires auront peine à trouver une 
habitation convenable, particulièrement dans le 
segment des logements pour accédants, compte 
tenu de la rareté persistante d’inscriptions qui 
s’y trouvent. Depuis quelques mois, le volume 
d’inscriptions sur le marché de la revente a 
commencé à remonter; néanmoins l’offre et le 
choix demeureront limités en 2005, incitant les 
acheteurs éventuels à rester locataires. 

En raison du vieillissement de la population 
de Winnipeg, la demande de logements 
collectifs devrait également rester robuste. 
Une proportion des aînés qui emménagent en 
appartement choisiront de louer plutôt que 
d’acheter, ce qui intensifiera aussi la demande 
sur le marché locatif. 

En 2005, d’autres logements seront ajoutés à 
l’univers locatif, mais ceux-ci ne suffiront pas à 
satisfaire à la demande. Le taux d’inoccupation 
devrait donc demeurer faible et se situer de 
nouveau juste au-dessus de 1 %, soit à 1,3 %.

Majoration des loyers prévue 
en 2005
Tous les ans, le ministre provincial de la 
Consommation et des Corporations, par 
l’intermédiaire de la Direction de la location 
à usage d’habitation, établit la Ligne directrice 
relative aux augmentations de loyer. En 2004, le 

plafond des majorations a été fixé à 1,5 %, soit au 
même niveau que l’an dernier. La nouvelle Ligne 
directrice entrera en vigueur le 1er janvier 2005 
et visera la plupart des logements locatifs, y 
compris les appartements, les chambres, les 
maisons et les duplex. Les augmentations de 
loyer ne s’appliquent pas aux biens suivants : les 
immeubles construits il y a moins de quinze ans 
et pour lesquels un premier permis d’occupation 
a été émis après le 9 avril 2001; les locaux dont le 
loyer mensuel est de 1 000 $ ou plus; les maisons 
de soins personnels et les habitations sans but 
lucratif dont le loyer est subventionné; les unités 
locatives rénovées qui ont été approuvées. Les 
propriétaires bailleurs peuvent présenter une 
demande afin de pouvoir augmenter davantage 
leurs loyers, s’ils peuvent prouver que la hausse 
ne suffirait pas à compenser l’accroissement des 
coûts d’exploitation. La majorité des logements 
locatifs de Winnipeg sont régis par la Ligne 
directrice.

Puisque le taux d’inoccupation demeurera 
bas, les propriétaires bailleurs majoreront 
vraisemblablement leurs loyers de 1,5 %, soit 
le maximum permis par la Ligne directrice. 
Toutefois, le loyer moyen devrait monter 
davantage, en raison notamment des facteurs 
suivants. La Direction de la location à usage 
d’habitation continuera à recevoir des 
demandes de propriétaires bailleurs qui 
voudront appliquer une majoration supérieure 
au plafond autorisé. Aussi, des logements neufs 
viendront s’ajouter au segment haut de gamme, 
ce qui fera croître le loyer moyen global. De plus, 
les logements rénovés réintégrés à l’univers au 
cours des dernières années continueront d’être 
exemptés de la Ligne directrice, de sorte que 
les propriétaires bailleurs concernés pourront 
majorer les loyers de plus de 1,5 %. De ce fait, 
la hausse du loyer moyen global dépassera 
vraisemblablement la limite autorisée pour 
atteindre 2,5 % en 2005.

RECUEIL DE TABLEAUX STATISTIQUES SUR 
LE MARCHÉ DE L’HABITATION

Le Recueil de tableaux statistiques sur le marché de l’habitation (Residential Construction Digest), une nouvelle 
publication de la SCHL, renferme toutes les statistiques du logement que vous avez toujours voulu obtenir sur 

votre marché local.  

Publié tous les mois, ce recueil vous offre plus de 60 tableaux exposant des données complètes sur le marché 
de l’habitation. Les tendances du marché vous sont dévoilées, de façon claire et précise, pour vous permettre de 

cerner les occasions qui s’offrent à vous.

Pour des questions pratiques, le rapport est distribué électroniquement, en format PDF. La table des matières referme 
des liens dynamiques qui vous permettent d’aller consulter directement les tableaux qui vous intéressent.

Vous pouvez vous abonner au rapport pour la modique somme de 350 $ par année (TPS en sus); il est égale-
ment possible d’en obtenir gratuitement un extrait. Veuillez téléphoner au (877) 722-2642

Gagnez en efficacité grâce au Recueil de tableaux statistiques sur le marché de l’habitation!
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Le taux d’inoccupation moyen des 
appartements locatifs dans les 28 principaux 

centres du Canada a atteint 2,7 % en 
octobre 2004, après s’être établi à 2,2 % un an 
auparavant. Bien qu’il s’agisse de sa troisième 
hausse annuelle de suite, le taux d’inoccupation 
reste inférieur à la moyenne de 3,3 % calculée 
pour la période allant de 1992 à 2003.

L’augmentation de cette année s’explique par 
divers facteurs. Grâce à la faiblesse des taux 
hypothécaires, les charges de remboursement 
hypothécaire sont demeurées peu élevées. 

Aperçu national
Le taux d’inoccupation national des appartements augmente

L’accession à la propriété est donc devenue à 
la portée de nombreux ménages locataires, ce 
qui a fait diminuer la demande de logements 
locatifs. En outre, il s’achève encore beaucoup 
de copropriétés, lesquelles concurrencent 
le marché locatif et contribuent ainsi à la 
progression des taux d’inoccupation. Les 
habitations en copropriété sont des types 
de logements assez abordables pour lesquels 
bien des ménages locataires optent lorsqu’ils 
accèdent à la propriété. Par ailleurs, les 
copropriétés ajoutent au marché locatif parce que, dans certains cas, elles sont acquises par 

des investisseurs qui les offrent en location. 
L’accroissement des taux d’inoccupation tient 
également aux achèvements d’appartements 
locatifs, qui ont fait croître l’offre dans certains 
centres.

Même si les taux d’inoccupation ont monté dans 
de nombreux centres, beaucoup de ménages 
consacrent plus de 30 % de leur revenu au 
paiement du loyer. Ces ménages ont besoin d’un 
logement plus abordable ou doivent obtenir de 
l’aide pour réduire leurs frais de logement 
mensuels. Dans certains cas, toutefois, il n’y a 
pas suffisamment de logements vacants pour 
répondre aux besoins de tous les ménages 
éprouvant des besoins impérieux en matière 
de logement; il arrive par exemple que certains 
doivent vivre dans une habitation surpeuplée. 
Par conséquent, la nécessité de produire des 
logements abordables persiste. 

Depuis octobre 2003, les taux d’inoccupation 
ont augmenté dans 21 des 28 principaux centres 
du Canada. Les plus élevés ont été enregistrés à 
Windsor (8,8 %), Saskatoon, Saint John (N.-B.), 
Edmonton, Saguenay et Thunder Bay, et les plus 
bas, à Victoria (0,6 %), Sherbrooke, Québec, 
Winnipeg, Trois-Rivières et Vancouver.

Le loyer moyen des appartements de deux 
chambres s’est accru dans tous les principaux 
centres, sauf à Windsor, où il est resté 
inchangé. Les plus fortes hausses ont eu 
lieu à Sherbrooke et Québec (5,1 %), ainsi 
qu’à Trois-Rivières (4,8 %). Des gains d’au 
moins 3 % ont été relevés à Trois-Rivières, 
Halifax, Gatineau, Montréal, Saint John (N.-
B.) et London. C’est à Toronto, Vancouver 
et Ottawa que les appartements de deux 
chambres se louent le plus cher en moyenne 
(soit respectivement 1 052, 984 et 940 $ par 
mois) et à Trois-Rivières et Saguenay qu’ils sont 
les plus abordables (457 et 459 $).

Une nouvelle mesure, appelée « taux de 
disponibilité », a été introduite cette année 
à titre d’essai pour les 28 principaux centres 
du Canada. En octobre 2004, le taux de 
disponibilité moyen des appartements locatifs 
dans ces régions s’élevait à 3,9 %.

Taux d’inoccupation (%) des 
appartements par région métropolitaine 

de rececensement (RMR)
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Graphique 6
Taux d’inoccupation dans les 

grandes RMR du Canada en 2004

Source : Enquête sur les logements locatifs de la SCHL, 2004

Vacancy Rates for Major Canadian CMAs: 2004

2,7
6,3

2,7

2,9

1,5
3,9

4,3
1,1

1,1

4,3
5,3

1,3

Halifax
Québec

Montreal
Ottawa

Toronto
Winnipeg

Regina
Saskatoon

Calgary
Edmonton
Vancouver

Canada

0,0 0,5 1,0 1,5 2,0 2,5 3,0 3,5 4,0 4,5 5,0 5,5 6,0 6,5 7,0

Pourcentage

 2,5 2,8 

 4,4 4,3 

 3,4 5,3 

 1,2 2,1 

 2,3 2,9 

 3,0 3,4 

 1,9 2,4 

 3,2 3,5 

 2,1 3,7 

 1,0 1,5 

 2,9 3,4 

 2,9 3,9 

 0,5 1,1 

 2,1 2,7 

 5,2 5,3 

 5,2 5,8 

 2,7 2,6 

 2,0 3,1 

 4,5 6,3 

 0,7 0,9 

 3,6 2,6 

 3,3 5,0 

 3,8 4,3 

 1,5 1,2 

 2,0 1,3 

 1,1 0,6 

 4,3 8,8 

 1,3 1,1 

 2,2 2,7 

 672 684 

 804 806 

 722 730 

 639 663 

 720 747 

 778 789 

 768 785 

 754 765 

 736 758 

 575 594 

 845 852 

 932 940 

 567 596 

 589 602 

 457 459 

 504 520 

 704 722 

 607 618 

 576 580 

 471 495 

 651 655 

 672 679 

 1 040 1 052 

 436 457 

 965 984 

 789 799 

 776 776 

 645 664 

 728 745 



6 SommaireRappor t sur l e s  logement s locat i f s ,  Ca l g ar y,  20 04 7Sommaire Rappor t sur l e s  logement s locat i f s ,  Ca l g ar y,  20 04

Région métropolitaine de Winnipeg zones del’enquéte

ZONE
1 Fort Rouge
2 Centennial
3 Midland
4  Lord Selkirk
5  St. James - Assiniboia
6  West Kildonan
7  East Kildonan
8  Transcona
9  St. Boniface
10 St. Vital
11 Fort Garry
12 Assiniboine Park

Tableau 1
Nombre d’appartements vacants et nombre total d’appartements (univers)

Selon la zone et le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

Vacants Total Vacants Total Vacants Total Vacants Total Vacants Total

1 Fort Rouge

2 Centennial

3 Midland

4 Lord Selkirk

1-4 Zone centrale

5 St. James

6 West Kildonan

7 East Kildonan

8 Transcona

9 St. Boniface

10 St. Vital

11 Fort Garry

12 Assiniboine Park

Banlieues 5-12

Total partiel 1-12

RMR de Winnipeg 
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Lord Selkirk
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Fort Rouge
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East St. Paul

1

2
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4

5

6
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9

10

11

12

N

A.L.U. - aucun logement dans l’univers          A.L.E. - aucun logement dans l’échantillon          ** Échantillon trop petit pour permettre la publication de données fiables

 90 8 002 5 415 54 4 396 29 3 021 1 171 

 86 6 749 11 1 249 47 3 745 26 1 706 ** ** 

 68 5 758 21 1031 38 3 408 10 1 272 ** ** 

 42 1 632 6 143 14 810 10 639 ** ** 

 285 22 140 43 2 838 153 12 359 75 6 638 15 305 

 99 5 699 6 461 63 2 505 30 2 583 0 150 

 63 3 372 2 46 31 1 632 29 1 562 1 132 

 83 7 878 3 266 43 4 486 34 2 835 2 292 

 4 423 0 8 3 192 1 210 ** ** 

 16 3 495 2 233 9 1 889 3 1 332 ** ** 

 22 4 337 0 124 12 2 303 7 1 820 3 90 

 12 4 780 0 88 5 1 901 7 2 661 0 130 

 17 1 518 1 43 11 655 5 783 0 37 

 316 31 502 15 1 269 178 15 563 115 13 785 8 885 

 601 53 642 57 4 106 331 27 922 190 20 423 23 1 191 

 601 53 660 57 4 106 331 27 934 190 20 429 23 1 191 
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A.L.U. - aucun logement dans l’univers          A.L.E. - aucun logement dans l’échantillon          ** Échantillon trop petit pour permettre la publication de données fiables

Tableau 3
Loyers moyens ($) des appartements 

Selon la zone et le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

1 Fort Rouge

2 Centennial

3 Midland

4 Lord Selkirk

1-4 Zone centrale

5 St. James

6 West Kildonan

7 East Kildonan

8 Transcona

9 St. Boniface

10 St. Vital

11 Fort Garry

12 Assiniboine Park

Banlieues 5-12

Total partiel 1-12

RMR de Winnipeg 

Tableau 2
Taux d’inoccupation (%) des appartements
Selon la zone et le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

1 Fort Rouge

2 Centennial

3 Midland

4 Lord Selkirk

1-4 Zone centrale

5 St. James

6 West Kildonan

7 East Kildonan

8 Transcona

9 St. Boniface

10 St. Vital

11 Fort Garry

12 Assiniboine Park

Banlieues 5-12

Total partiel 1-12

RMR de Winnipeg 

 1,6 1,1 1,2 1,2 1,8 1,2 1,3 1,0 ** 0,7 

 2,2 1,3 3,5 0,8 2,0 1,3 1,5 1,5 ** ** 

 2,0 1,2 2,9 2,0 2,0 1,1 1,4 0,7 ** ** 

 1,6 2,5 ** 4,2 1,1 1,7 2,5 1,6 ** ** 

 1,9 1,3 2,9 1,5 1,9 1,2 1,5 1,1 0,7 5,0 

 1,3 1,7 2,9 1,3 1,7 2,5 0,6 1,1 0,7 0,0 

 0,9 1,9 ** 4,3 0,8 1,9 1,0 1,9 ** 0,8 

 1,4 1,1 3,5 1,3 1,9 1,0 0,7 1,2 ** 0,8 

 1,7 0,9 0,0 0,0 1,9 1,6 1,7 0,5 ** ** 

 0,9 0,5 1,7 0,9 1,3 0,5 0,4 0,2 ** ** 

 0,3 0,5 0,0 0,0 0,5 0,5 0,1 0,4 0,0 3,3 

 0,3 0,3 ** 0,0 0,4 0,3 0,2 0,3 0,0 0,0 

 0,8 1,1 0,0 2,3 1,7 1,7 0,1 0,6 0,0 0,0 

 0,9 1,0 2,3 1,1 1,3 1,1 0,5 0,8 0,1 0,9 

 1,3 1,1 2,7 1,4 1,5 1,2 0,8 0,9 0,3 1,9 

 1,3 1,1 2,7 1,4 1,5 1,2 0,8 0,9 0,3 1,9 

 590 614 394 397 520 536 707 745 ** 944 

 536 538 389 396 525 514 670 696 ** ** 

 430 440 340 350 419 435 533 535 ** ** 

 391 404 ** 311 373 384 438 456 ** ** 

 517 530 370 375 482 490 643 668 ** 834 

 625 637 445 449 567 582 702 718 ** 800 

 592 619 ** ** 553 575 636 660 ** 739 

 535 549 334 350 498 509 603 611 ** 743 

 529 514 315 333 488 489 553 531 ** ** 

 520 531 367 366 490 498 586 604 ** ** 

 581 590 ** 454 534 549 642 643 ** 800 

 621 646 ** 474 544 565 671 703 830 800 

 641 646 ** ** 575 574 692 697 882 ** 

 580 595 400 415 528 541 646 661 770 772 

 554 568 379 388 508 519 645 664 779 785 

 554 568 379 388 508 519 645 664 779 785 
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Tableau 4
Taux d’inoccupation (%) des appartements

Selon le nombre de logements dans l’immeuble et selon le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

De 3 à 5 logements

De 6 à 19 logements

De 20 à 49 logements

De 50 à 99 logements

100 logements et +

TOTAL

A.L.U. - aucun logement dans l’univers          A.L.E. - aucun logement dans l’échantillon          ** Échantillon trop petit pour permettre la publication de données fiables

Tableau 5
Taux d’inoccupation (%) des appartements

Selon l’année d’achèvement de l’immeuble et selon le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Avant 1940

De 1940 à 1959

De 1960 à 1974

De 1975 à 1984

De 1985 à 1994

1995 et années suivantes

Tous les logements

Tableau 6
Taux d’inoccupation (%) des appartements

Selon le nombre d’étages dans l’immeuble et selon le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Nombre non précisé

De 1 à 4 étages

De 5 à 9 étages

10 étages et plus

Tous les logements

Vous avez besoin de plus de renseignements?
Tableaux supplémentaires sur le marché locatif

Obtenez des données détaillées...
• taux d’inoccupation selon la taille de l’immeuble, l’année d’achèvement, le nombre d’étages et la fourchette de loyers
• loyers selon la taille de l’immeuble, l’année d’achèvement et le nombre d’étages
• logements inoccupés et univers total selon la taille de l’immeuble, l’année d’achèvement, le nombre d’étages et la fourchette de loyers

      ... et plus encore!      DISPONIBLES DÈS MAINTENANT!  Composez le (403) 515-3006

 2,8 2,0 4,6 5,2 2,6 1,0 3,0 0,2 1,2 13,6 

 1,9 1,3 3,1 1,7 1,9 1,3 1,6 1,1 ** 3,5 

 1,9 1,3 3,9 1,4 2,0 1,2 1,1 1,5 ** 0,8 

 1,1 1,3 2,8 2,1 1,6 1,6 0,5 0,9 0,4 1,1 

 0,6 0,8 0,6 0,6 0,8 1,0 0,3 0,6 0,2 0,2 

 1,3 1,1 2,7 1,4 1,5 1,2 0,8 0,9 0,3 1,9 

 2,8 1,8 5,2 2,0 2,6 1,8 1,9 1,4 0,0 6,7 

 2,0 1,5 2,6 2,2 2,1 1,3 1,5 1,6 ** ** 

 0,9 0,8 1,2 0,8 1,1 0,8 0,7 0,7 0,0 1,2 

 0,9 1,3 0,0 0,0 1,5 1,6 0,4 1,2 0,5 0,5 

 0,8 1,1 0,0 0,0 1,3 1,7 0,4 0,6 1,0 0,0 

 ** ** A.L.U. A.L.U. ** 6,5 ** 2,2 A.L.U. A.L.U. 

 1,3 1,1 2,7 1,4 1,5 1,2 0,8 0,9 0,3 1,9 

 0,7 0,2 ** ** ** 0,5 ** 0,0 ** ** 

 1,8 1,3 3,7 2,1 2,1 1,3 1,1 1,1 0,2 2,5 

 0,9 1,3 2,6 0,6 1,1 1,6 0,4 1,2 0,7 1,8 

 0,5 0,7 0,2 0,3 0,7 0,8 0,3 0,5 0,4 0,4 

 1,3 1,1 2,7 1,4 1,5 1,2 0,8 0,9 0,3 1,9 
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Tableau 7
Loyers moyens ($) des appartements

 Selon le nombre de logements dans l’immeuble et selon le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

De 3 à 5 logements

De 6 à 19 logements

De 20 à 49 logements

De 50 à 99 logements

100 logements et +

TOTAL

A.L.U. - aucun logement dans l’univers          A.L.E. - aucun logement dans l’échantillon          ** Échantillon trop petit pour permettre la publication de données fiables

Tableau 8
Loyers moyens ($) des appartements

Selon l’année d’achèvement de l’immeuble et selon le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Avant 1940

De 1940 à 1959

De 1960 à 1974

De 1975 à 1984

De 1985 à 1994

1995 et années suivantes

Tous les logements

Tableau 9
Loyers moyens ($) des appartements

Selon le nombre d’étages dans l’immeuble et selon le nombre de chambres

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

Nombre non précisé

De 1 à 4 étages

De 5 à 9 étages

10 étages et plus

Tous les logements

Tenez-vous au courant de l’état du marché de l’habitation
Le Centre d’analyse de marché de la SCHL est la meilleure source d’analyses et d’information sur le marché canadien 

de l’habitation. Il vous offre toute l’information dont vous avez besoin pour planif ier vos activités avec assurance et pour 
prendre des décisions éclairées. Notre connaissance du marché local du logement s’appuie sur des enquêtes détaillées 

ainsi que sur un réseau étendu de collecte de renseignements sur le marché. Quelle que soit l’information dont vous avez 
besoin, nous fournissons des statistiques, des analyses et des prévisions f iables. 

Pour en connaître davantage sur notre gamme de produits et nos services 
de données personnalisées, appelez au (403) 515-3006

 412 431 306 321 381 396 500 488 590 628 

 447 452 340 333 416 427 525 533 ** 609 

 495 519 340 364 466 481 582 611 ** 792 

 595 609 387 389 540 553 664 679 808 847 

 639 649 468 469 582 589 732 747 820 825 

 554 568 379 388 508 519 645 664 779 785 

 418 433 328 335 390 404 517 528 675 714 

 462 464 352 365 442 446 553 560 ** ** 

 560 580 403 424 521 538 637 660 805 821 

 656 658 566 466 592 595 710 712 765 767 

 702 701 477 473 636 623 756 769 935 883 

 ** ** A.L.U. A.L.U. ** 743 A.L.E. 893 A.L.U. A.L.U. 

 554 568 379 388 508 519 645 664 779 785 

 533 553 ** ** ** 468 ** 674 A.L.E. A.L.E. 

 499 517 338 353 458 472 583 603 718 728 

 591 602 412 407 551 566 665 677 821 884 

 656 663 472 469 593 596 774 786 908 917 

 554 568 379 388 508 519 645 664 779 785 
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A.L.U. - aucun logement dans l’univers          A.L.E. - aucun logement dans l’échantillon          ** Échantillon trop petit pour permettre la publication de données 

Tableau 11
Loyers moyens ($) des logements en rangée 
Selon la zone et le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

1 Fort Rouge

2 Centennial

3 Midland

4 Lord Selkirk

1-4 Zone centrale

5 St. James

6 West Kildonan

7 East Kildonan

8 Transcona

9 St. Boniface

10 St. Vital

11 Fort Garry

12 Assiniboine Park

Banlieues 5-12

Total partiel 1-12

RMR de Winnipeg 

Tableau 10
Taux d’inoccupation (%) des logements en rangée 

Selon la zone et le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004 2003 2004

1 Fort Rouge

2 Centennial

3 Midland

4 Lord Selkirk

1-4 Zone centrale

5 St. James

6 West Kildonan

7 East Kildonan

8 Transcona

9 St. Boniface

10 St. Vital

11 Fort Garry

12 Assiniboine Park

Banlieues 5-12

Total partiel 1-12

RMR de Winnipeg 

 ** ** A.L.U. A.L.U. ** ** ** ** ** ** 

 0,0 7,1 A.L.U. A.L.U. ** ** ** ** ** ** 

 3,4 0,0 ** ** ** ** 2,5 0,0 ** ** 

 1,2 4,8 ** ** ** ** ** 0,0 1,4 6,8 

 1,6 3,5 ** ** 0,0 ** 1,5 0,0 1,8 6,4 

 1,4 2,8 A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. 3,4 0,0 0,0 4,7 

 0,0 2,6 A.L.U. A.L.U. ** ** ** ** ** ** 

 1,2 0,8 ** ** ** ** 0,0 2,5 1,9 0,6 

 0,0 0,0 A.L.U. A.L.U. ** ** ** ** ** ** 

 1,3 1,7 A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. 3,6 0,0 0,9 1,9 

 1,0 0,0 A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. ** ** 0,9 0,0 

 1,2 1,8 A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. ** ** 1,2 1,8 

 ** ** A.L.U. ** A.L.U. ** ** ** ** ** 

 1,1 1,2 ** ** ** 0,0 1,3 0,4 1,1 1,5 

 1,2 1,6 0,0 0,0 0,0 0,0 1,4 0,3 1,2 2,3 

 1,2 1,6 0,0 0,0 0,0 0,0 1,4 0,3 1,2 2,3 

 ** ** A.L.U. A.L.U. ** ** ** ** ** ** 

 ** 447 A.L.U. A.L.U. ** ** A.L.E. ** ** ** 

 ** ** A.L.E. A.L.E. ** ** ** ** ** ** 

 ** ** A.L.E. ** A.L.E. A.L.E. ** A.L.E. ** ** 

 ** ** A.L.E. ** ** ** ** ** ** 674 

 ** 609 A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. 554 546 ** 653 

 ** ** A.L.U. A.L.U. A.L.E. A.L.E. A.L.E. A.L.E. ** ** 

 576 590 ** ** ** ** 546 556 663 ** 

 ** ** A.L.U. A.L.U. ** ** ** ** ** ** 

 681 ** A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. 617 ** 690 ** 

 ** ** A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. ** ** ** ** 

 757 792 A.L.U. A.L.U. A.L.U. A.L.U. ** ** 761 797 

 ** ** A.L.U. ** A.L.U. ** A.L.E. ** ** ** 

 668 680 ** ** ** ** 621 ** 705 726 

 641 668 ** ** ** ** 587 592 676 716 

 641 668 ** ** ** ** 587 592 676 716 
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MÉTHODE D’ENQUÊTE
La Société canadienne d’hypothèques et de logement (SCHL) mène l’Enquête sur les logements locatifs (ELL) chaque année en octobre pour mesurer les forces en 
présence sur le marché locatif. L’Enquête porte sur un échantillon pris dans toutes les régions urbaines de 10 000 habitants ou plus. Seuls les immeubles de trois 
logements locatifs ou plus qui sont sur le marché depuis au moins trois mois sont inclus. Les données sont recueillies par secteur d’initiative (publique ou privée) et 
par type de logements (appartements ou maisons en rangée). Les enquêteurs obtiennent des données sur les unités vacantes pour tous les immeubles compris dans 
l’échantillon. Les données sur les loyers du marché ne se rapportent qu’aux immeubles d’initiative privée. La plupart des résultats diffusés dans la présente publication 
portent sur les immeubles d’appartements d’initiative privée.

L’Enquête se fait par téléphone ou sur place, et l’information est obtenue du propriétaire, du gestionnaire ou du concierge. L’Enquête a lieu pendant les deux 
premières semaines d’octobre, et les résultats rendent compte de la conjoncture observée sur le marché à ce moment-là.

Définitions
Logement disponible : On considère qu’un logement locatif est disponible si le locataire actuel a envoyé ou reçu un avis de déménagement officiel et qu’aucun 
autre nouveau locataire n’a signé de bail, ou encore si le logement est vacant (voir la définition de « logement vacant »).

Loyer : Montant réel que paye(nt) le(s) locataire(s) pour le logement. Aucun rajustement n’est fait selon que des commodités et services tels que le chauffage, 
l’électricité, le stationnement et l’eau chaude sont inclus ou non dans le loyer. Dans le cas des logements disponibles ou vacants, le loyer correspond au montant 
demandé par le propriétaire.

Immeuble d’appartements locatifs : Tout immeuble comportant au moins trois logements offerts en location, dont un ou plus n’a pas d’entrée privée. Les 
logements occupés par les propriétaires n’entrent pas dans le nombre total de logements locatifs compris dans les immeubles.

Ensemble de logements en rangée locatifs : Tout immeuble d’au moins trois logements offerts en location, qui ont tous leur entrée privée. Les logements 
occupés par les propriétaires n’entrent pas dans le nombre total de logements locatifs compris dans les immeubles.

Logement vacant : On considère qu’un logement locatif est vacant s’il n’est pas occupé au moment de l’enquête et qu’il pourrait l’être sur-le-champ.

Remerciements
L’Enquête sur les logements locatifs n’aurait pas pu être effectuée sans la collaboration des propriétaires, gestionnaires et concierges d’immeubles résidentiels des 
différentes régions du Canada. La SCHL apprécie grandement leur travail acharné ainsi que l’aide qu’ils lui apportent en fournissant des renseignements exacts en 
temps voulu. Grâce à leur contribution, la SCHL est en mesure de diffuser de l’information qui profitera à l’ensemble du secteur de l’habitation.

Zones d’enquête
Les zones d’enquête dont il est question dans la présente publication sont définies à la page 7.

Tableau 12
Taux de disponibilité des appartements

Selon la zone et le nombre de chambres - RMR de Winnipeg

Zone
Tous log. 

confondus Studios Une
chambre

Deux 
chambres

Trois 
chambres et +

2004 2004 2004 2004 2004

1 Fort Rouge

2 Centennial

3 Midland

4 Lord Selkirk

1-4 Zone centrale

5 St. James

6 West Kildonan

7 East Kildonan

8 Transcona

9 St. Boniface

10 St. Vital

11 Fort Garry

12 Assiniboine Park

Banlieues 5-12

RMR de Winnipeg 

 1,8 3,1 2,0 1,3 1,3 

 2,2 2,4 1,9 2,6 ** 

 1,9 3,3 1,8 1,3 ** 

 3,6 4,2 2,8 2,9 ** 

 2,3 1,3 3,3 1,5 0,7 

 2,5 4,3 2,6 2,3 1,5 

 1,6 2,4 1,4 1,9 1,2 

 1,4 0,0 1,6 1,4 ** 

 0,8 0,9 0,8 0,7 ** 

 0,9 0,8 0,9 0,7 3,3 

 0,8 0,0 0,6 0,9 0,0 

 2,0 2,3 2,7 1,3 2,7 

 0,8 0,0 0,6 0,9 0,0 

 0,9 2,3 2,7 1,3 2,7 

 1,8 2,5 1,8 1,5 2,5 


